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Résumé : 

Grâce à une méthodologie qualitative s’appuyant sur la Grounded theory et une analyse 

clinique utilisant la méthode complémentariste, nous avons montré que les individus en 

situation de précarité, fonctionnent selon une logique de survie psychique. Celle-ci, présente 

chez tout nourrisson sous forme de violence fondamentale (Bergeret, 1984), va perdurer sous 

l’impact de situations de détresse sans secours adéquat, vécues au cours de leur minorité. 

Cette logique de survie correspond à l’utilisation par les sujets, de couples d’opposés qui 

alternent brusquement. Ils remplissent des buts semblables au travers de deux fonctions 

essentielles que sont la préservation narcissique et la lutte contre la désubjectivation. Celles-ci 

tendent, plus généralement, vers une recherche de maitrise afin d’éviter un effondrement 

psychique déjà éprouvé (Winnicott, 1969). Le clivage de l’objet, la fragilité du Moi-peau 

(Anzieu 1985), l’acting, la tendance à la répétition, mais également la dimension persécutive 

sont les éléments principaux du modèle de fonctionnement psychique dégagé à partir des 

données de recherche. Ce modèle n’est pas étranger à des contextes qui ont en commun la 

paradoxalité (Roussillon 1991). Ainsi la précarité sociale entre en cohérence avec ce 

fonctionnement voire le fait réémerger. Les sujets tentent de renégocier cette nouvelle 

situation afin de l’intégrer, en se positionnant comme acteur.  

Ce modèle de fonctionnement psychique est proche des organisations limites et narcissiques. 

Nous ne pouvons cependant les assimiler de manière systématique à des fonctionnements 

pathologiques du fait qu’ils sont adaptés à un contexte où la survie psychique est primordiale.  


